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tenz el ä la Malserheide, ä Höchst et ä Dornach, l'esprit de fideiite.
de devouement, de bravoure, — le veritable esprit du soldat suisse.

Adieu, et conservez un bon souvenir de vos chefs.

Soleure, lc 22 aoüt 1863.
H. Wieland,

colonel ä l'etat-major general.

GUERRE D'AMERIQUE.

Nous n'avons rien d'important ä mentionner aujourd'hui. En avant
du Potomac, sur le Haut-Bappahannock, les deux principales forces
adverses de Meade et de Lee sont sur l'expeclative, tandis que les

Federaux poussent vivement le siege de Charleston par terre et par
mer. La conscription continue ä s'executer dans lout le Nord, et eile
a recommence ä New-York sans y provoquer de nouveaux troubles.
Bienen a pris aux perturbaleurs, qui, vulesmesures preparees, auraient
ete cette fois promptement remis ä l'ordre. Une cinquanlaine de me-
neurs de l'insurrection de juillet sont toujours sous les verroux.

Mettant la verite au-dessus de tout amour-propre d'auteur nous

croyons devoir faire connaitre ä nos lecteurs les erreurs signalees
dans notre Rapport sur la guerre des Etat-Unis par des hommes ä

meme d'en juger, laissant en revanche sous silence les chicanes qui
d'autre part nous sont elevees par des juges incompetenls. Un officier
de l'etat-major du general Halleck, colonel Nager, adjudanl-general
ad-interim, qui vient de publier en anglais notre Rapport, v a ajoute
les annotations suivanles:

Aux pages 45 et 46 ä propos du massacre de Ballsbluff et de la

mise en accusation du general Stone, le Iraducteur dit:
« Bien n'a pu elre etabli ä la charge du general Stone, qui a ete

« liböre et remis en activite de service. »

A la page 55, ä propos de Yartillerie, la traduction anglaise porte
cetle note: « L'artillerie n'est pas organisee par bataillons, mais par
« regiments de douze compagnies, chaque compagnie constituanl une
« batterie de quatre ou six pieces. (Un officier d'artillerie de l'armöe
« des Etats-Unis.) i>
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A la page 56, ä propos du gönie: « Le corps des ingenieurs topo-

« graphes ayant ele fondu dans ce corps son Organisation a ete

« changee. »

Aux pages 61, 62, 63, ä propos du matöriel d'artillerie: « 11 serait
« difficile ajoute Yofficier d'artillerie de l'armee des Etats-Unis,
« d'accumuler plus d'erreurs cn si peu de lignes. Le matöriel d'artil-
« lerie n'a pas souffert de la dilapidation des arsenaux; aucune matt

nufacture speciale n'y a pourvu pour une bonne part; les calibres
« ne sonl pas sans limites, et les systemes ne sont ni tres-nombreux
« ni difficiles ä classer.

« Les pieces de cent et deux cents livres rayees, pour la marine,
« sont des canons Pari ott, de meme que ceux employes dans l'armee,
« et ne sont des modifications fundamentales ni de Withworth ni
« d'Armstrong.

« L'artillerie de division n'est pas ordinairement composee comme
« il est dit. Le nombre des batteries atlachees ä une division d'in-
« fanterie depend entierement de la force numörique de la division:
« une, deux ou trois pieces par mille hommes, suivant les circons-
« tances. La proportion des batteries rayees aux lisses depend aussi

« des circonstances, le lisse elant en exces plutöt que le raye.
« II n'y a pas de Systeme Rodman dans le service d'artillerie des

« Etats-Unis. Le major Bodman, du corps de l'ordonnance, a invente
« et perfectionne une methode de coulage des canons de gros calibre
« s'appliquant aux systemes exislanls.

« II n'y a ni canons de quatre livres, ni mortiers-Lincoln, ni obu-
« siers-Jamcs dans le service de rartillerie des Elals-Unis; il n'est
« pas vrai non plus que chaque voiture soil fournie d'une couver-
« lure-caoutchouc.

« Les pieces de campagne du service des Etats-Unis sont le douze

« leger, lisse et des pieces rayees de fer baltu de trois pouces de

c diametre, ces dernieres pesant environ 800 livres et lancant un pro-
« jeetile d'environ 10 livres.

« Les canons Parrott de 20 et de 10 livres sont aussi employes
« temporairement en pelit nombre, de meme qu'on a aussi occasion-
« nellement des obusiers de 12, de 24 et de 32, resles du Systeme
« ancien.

x Un canon de fer baltu de 4 ', pouces de diametre, lancant un
« projectile d'environ 32 livres, est ordinairemenl le canon reglemen-
« laire de siege. »

Nous observerons ä notre tour que notre annotateur joue un peu
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sur les mots, ce qui esl toujours facile en changeant de langue. Notre
indication des pieces de campagne nc differc pas sensiblement de la
sienne. Nous avons entendu souvent designer le raye de campagne
sous des appellations fort diverses par les officiers meme des batteries;
la plupart appelant le petit calibre: du 4, et peu du: three-inches.
Au reste il y ä la meme confusion actuellement dans toutes les armees
du monde, et il serait bien lemps que MM. les artilleurs missent un
peu d'ordre dans leurs designations. Appellera-t-on le raye du poids
effectif de son projectile, du poids du projectile correspondant au meme
calibre lisse, ou du diametre? C'est ce qu'il s'agirait de rösoudre et
d'admettre une fois pour toutes.

Nous avons dit que l'artillerie divisionnaire etait ordinairement de

4 batteries, el l'annotateur nous replique que cela depend de l'effectif
de la division et des circonstances. Nous le savions aussi; mais comme
l'effectif des divisions est ordinairement de 8 ä 10 mille hommes, et
devrait toujours l'etre pour que les choses allassenl bien, 4 batteries
fönt justement la proportion voulue. C'etait au moins celle de l'armee
du Potomac, donl nous avons plus spöcialement voulu parier.

II se peut que toules les divisions n'aient pas eu une artillerie aussi

complete et aussi bien equipee que celle que nous avons eu sous les

yeux au debut de la campagne de 1862 alors que le general Mc

Clellan commandait l'armee du Potomac; mais comme on Iravaillait
jour et nuit dans les arsenaux pour combler les lacunes encore
existants nous avions pense qu'elles se seraient amplement comblees

pendant le temps qui s'ecoula jusqu'ä la publication de notre Rapport.
Nous sommes fäches d'apprendre que nous avions trop presume de

l'activite des chefs du corps de Yordonnance.

Si le matöriel n'a pas souffert de la dilapidation tles arsenaux par
les secessionnistes, on peut au moins le dire des materiaux, et l'on
devra reconnaitre que si des l'abord on avait eu ä disposition les

ressources des chanliers, depöts, magasins, etc., enleves el pilles par les

rebelies, on aurait pu creer plus vite le materiel necessaire ä 1'immense

armee des volontaires. Enfin l'indication donnee par l'annotateur lui-
meme des divers calibres et systemes en usage prouve que nous
n'avons pas eu tort de dire « qu'il serait fort difficile, pour le moment,
« d'en faire une Classification exaete, » et que nous avons ete bien
avise en ajoutant, k propos de diverses bouches ä feu dont nous in-
diquions les noms, que nous n'entrerions point «. dans le detail de leur
« description, n'etant point assez sür de ne pas tomber dans des con-
« fusions et des erreurs. »
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A la page 89 de notre Rapport, se plaignant qu'il n'y ait ni deco-

rations ni pensions: « Une loi de pensions, observe le traducteur, a

« toujours existe pour l'armee americaine. Plusieurs ont ötö promul-
« guees k differentes epoques. La plus recente est YActe du Congres
« du 14 Juillet 1862. Des medailles d'honneur k donner k ceux qui
« se distingueraient sur le champ de bataille ont aussi ete decidöes

« par la Resolution du 12 Juillet 1862, et par YActe du 3 Mars
« 1863. Les nominations aux vacances de l'armee reguliere sont faites
« seulement parmi les gradues de West-Point, et parmi les soldats

« et sous-officiers distingues de l'armee reguliere. »

Aux pages 101 et 102, ä notre remarque que Halleck, en laissant

Beauregard s'eclipser de Corinthe, contribua aux revers de Mc Clellan
devant Bichmond, le traductenr röplique: « L'auteur est naturelle-
« ment tombe dans cette erreur par l'opinion generalement repandue
« k ce moment. II esl maintenant reconnu que tres-peu de renforts
« (that no reinforcement except a few fragments) furent envoyös k
« Richmond par cette armee apres son evacuation de Corinthe ce

« que la nature boisee et marecageuse de la contree rendit impossible
« de prevenir. Corinthe fut oecupee par les Federaux immediatement
« sur les talons de l'ennemi, qui fut poursuivi aussi vivement que les

« routes et les ponts de bois le permirent. »

L'annotateur reconnait donc lui-meme que des Iroupes de Beauregard,

mais tres-peu, dit-il, rejoignirent Richmond, el l'on sait qu'il
s'en trouvait, avec Beauregard lui-meme, aux batailles des Sept-Jours
sur le Chickahominy. Beste ä savoir en quoi consistait ce tres-peu.
Les uns ont dit une vingtaine de mille, les aulres un ou deux mille.
Si peu qu'il en eut, du moment qu'il n'y eut point de renforts cor-
respondants de l'armee federale de l'Ouesl ä celle du Potomac, on est

en droit de dire que cefutun desavantage pour celle-ci. Nous ne pouvons

donc que maintenir notre Observation ä cet endroit.

Puisque nous sommes cn voie de reclifications et de complements,
notons encore que la marine ne prit pas part ä l'assaut du fort Pu-

laski, mais ne fit que concourir ä ses preparatifs.
Depuis la publication de notre Rapport il a paru divers travaux qui

doivent aussi etre comptes comme des sources importantes sur la

guerre des Etats-Unis.
Un Journal de Bruxelles, Le Levanl, a donne une serie d'interes-

sants articles, jugeant sainemenl des grands evenements transatlan-

tiques. Ils sont suivis maintenant de iMlres sur le Mexique qui seront
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lues avec fruit par tous ceux qui rcchcrchent la lumiere sur les

causes et le but de l'expedition francaise actuelle dans ce pays.
Le capitaine anglais Chesney professeur d'histoire militaire au

College de Sandhurst, vient de publier un volume inlilule: Coup-d'ceil
militaire sur les röcentes campagnes du Virginie el du Maryland, qui
renferme un resume assez exacl et relativement imparlial, quoique
penchant ouverlemenl pour le Sud, des evenements de l'annee 1862,
ainsi que de la balaille de Chancellorsville.

Enfin notre compatriote, M. le colonel federal Fogliardi, qui est

depuis six mois sur le theälre des hostilites. oü il a ete appele par des

interets de famille, mais oü il profite aussi de ses loisirs pour voir
l'armee federale et ses combats, adresse au Departement militaire
föderale suisse des lettres, qui, si elles sont livröes un jour ä la publi-
cite, offriront un vif inleret el fourniront de precieux renseignements.

NOUVELLES ET CHBONIQUE.

Le döpartement militaire suisse aAdresse aux autoritös miliiaires des cantons la

circulaire suivante :

Berne, ie ii aoüt 1863.

Tres honorös Messieurs,

L'Assemblee föderale ayant. dans sa derniere session. accorde au Conseil

föderal les credits necessaires pour organiser encore »leux ecoles de lir pour
l'infanterie dans le courant de cette annöe, le döpartement s'empresse de prendre au

nom du Conseil föderal les dispositions execuloires, convaincu que vous prelerez
votre concours it la reussite de celle imporlanle institution.

Les deux ecoles de tir antoni lieu ä Bäle. '»ous le commandemenl ei la direction

de M. le major föderal Van Berchem :

La lre du 31 aoül au 19 septembre : jour d'enirec. öü aoül : licenciement 19

seplembre ;

La 2e du 3 au 24 octobre ; jour tlYnlröe, 4 octobti; ; licenciement, 24 oclobre.

On n'adiuetlra aux deux ecoles que tles ofticiers seulement, savoir un officier

par bataillon ou demi-bataillon de l'ölite.

Les bataillons n° 1, jusques et y compris le nu 42. enverrout chacun un officier

ä la premiöre de ces öcoles.

Les bataillons n0" 43 ä 84 enverrout chacun im officier ä la seconde öcole.

Nous \ou> invitons en consötpicnce ä bien vouloir designer .»ans trop »lc retard

les officiers que vous comptez envoyer ä ce- ecoles el leur donner l'ordre de sc

prösenter le 50 aoüt, respectivemenl le 4 oclobre. a midi, ä Bäh', au commandant

de l'öcole.


	Guerre d'Amérique

